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Ce qui s’est passé hier est bien plus qu’un coup de pied dans
la fourmilière.

Ce qui s’est passé hier est bien plus qu’un coup de colère.

Si le ras-le-bol des Français et leur désespérance sont une
réalité, le vote FN est bien plus. Sinon il ne serait pas le
premier parti de France, arrivé premier dans 7 régions, plus
de la moitié des régions, alors que les medias, les stars, les
starlettes et même la manipulation après le 13 novembre ont
fait un travail colossal pour faire peur aux électeurs, pour
les séduire, pour les dissuader.

Réfléchissons un peu.

Ils savaient, tous.

Les politiques et les medias parce que les sondages, officiels
et officieux, les rapports du Ministère  de l’Intérieur leur
ont été communiqués 3 fois par jour la semaine dernière (pour
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ne pas parler des semaines précédentes).

Et  puis  parce  qu’ils  entendaient  gronder  le  peuple…  Les
services de renseignements ne sont que partiellement chargés
de  surveiller  les  sites  musulmans  et  les  terroristes  en
puissance, ils sont nombreux à nous lire, à nous observer, à
compter le nombre de commentaires, le nombre de lecteurs, à
éplucher facebook, twitter, les forums, pour prendre le pouls
de la France et des Français. Les rapports sont alarmants,
chaque  jour  davantage,  et  ce  ne  sont  pas  les  quelques
condamnations ahurissantes de patriotes en légitime défense
qui ont pu faire peur à l’électeur moyen.

Ils savaient, et ils savent, tous, que le peuple de 2015
ressemble (encore) étrangement à celui de 2005. S’il fallait
(et il le faudra) voter pour savoir si on sort de Lisbonne, de
l’euro, de l’Europe, si on abandonne la mondialisation, nous
serions  encore  au  moins  55%  à  voter  pour  la  France,  sa
souveraineté, son indépendance, ses valeurs, son histoire, sa
langue…

Ils le savent. Seulement… seulement   en arrivant au pouvoir
ils se sont engagés à utiliser ce pouvoir donné par le peuple
pour mettre ce dernier au pas, pour le diluer dans une société
où il n’est plus qu’un simple consommateur, pour le faire
changer, malgré lui. Histoire d’obéir à Obama et à Juncker.
Histoire de ne pas assumer ce qui est le cours inexorable de
l’histoire, à cause d’eux. Un affrontement sanglant entre des
Français  décidés à ne pas se laisser coloniser, islamiser,
« dhimmidiser », exploiter.. et ceux qui veulent les remplacer
et leur imposer ce qui est incompatible avec notre monde, nos
lois, notre héritage et notre façon de voir le monde.

Pourquoi les Français ont-ils voté majoritairement FN ?

Pour dire non à l’Europe. Pour dire non à l’islam. Pour dire
non  à  l’immigration.  Pour  dire  non  au  chômage  et  à  la
préférence étrangère. Pour dire non à la discrimination qu’ils



subissent partout et sans cesse.

Ecoutez la voix des petits, des sans-grades, du chauffeur de
taxi, du petit commerçant, du coiffeur, du petit retraité, et
de ces millions de Français moyens qui n’ont droit à rien,
sauf à travailler, payer, travailler, payer… le prix fort.
Dans  tous  les  sens  du  mot.  Dans  quelques  régions  les
socialistes  ont  même  osé  fait  campagne  sur  le  «  prix
progressif » des cantines et des halte-garderies . Traduisez
que  non  contents  de  payer  des  impôts,  de  voir  leurs
allocations familiales baisser, de payer le prix fort une
mutuelle qui ne rembourse pas grand-chose afin de permettre
aux  autres  de  bénéficier  de  l’AME  qui  leur  paye  TOUT,
absolument TOUT, l’essentiel et le superflu, il faut, en sus,
qu’ils payent 5 euros le repas de cantine de leurs enfants
pour  permettre  «  aux  autres  »  de  ne  payer  que  l’euro
symbolique…  Il  y  a  là    un  sentiment  d’injustice  et
d’exploitation  très  fort.

Quant  aux  diktats  de  Bruxelles,  d’un  Juncker  non  élu  qui
prétend nous imposer des millions et des millions de réfugiés…
Combien de Français sont d’accord ? Nos élites de l’Herpès ont
essayé de faire croire que sans l’Europe il n’y aurait pas de
salut. Or  chacun, même abreuvé par des medias aux ordres, se
rend compte que c’est faux, tout simplement parce que ça ne
peut pas être pire. Et un Sarkozy a beau agiter désespérément
le  chiffon  rouge  comme  il  sait  si  bien  le  faire,  en  le
précédant d’un médiocre « je vous ai compris » (tout le monde
sait à présent ce que cela signifie), nul n’est dupe : « 

« La France est fidèle à elle-même. Le verdict des Français clair. Les Français

souhaitent que la République ne recule plus, elle a trop reculé. Ce message est

adressé à ceux qui sont à la tête de l’Etat et de presque toutes les régions de

France. Tout doit changer. Il nous faut comprendre et entendre l’exaspération des

Français qui ont peur que l’on méprise leur identité et que l’on change leur mode

de vie. »



Il ne manque pas de culot… Lui qui fraternise depuis les
lustres avec le Qatar auquel il a offert nos bijoux  de
famille sur un platau. Lui qui nous faisait la leçon sur le
métissage  qui n’était pas un choix, qui était « OBLIGATOIRE,
IMPERATIF, on ne peut pas faire autrement, au risque de nous
trouver  confrontés  à  des  problèmes  considérables  »  (tiens
donc, et lesquels, monsieur le Président ? La démocratie exige
que l’on présente les choix aux Français et qu’ils décident…).

C’était le 17 décembre 2008, à Palaiseau, dans un colloque
 Diversité et égalité des Chances... tiens donc, quel beau
programme…  Et  7  ans  après  il  ose  dire  :  Il  nous  faut
comprendre et entendre l’exaspération des Français qui ont
peur que l’on méprise leur identité et que l’on change leur
mode de vie.

Et le bougre d’égrener les lieux où nous devons nous métisser,
où nous devons changer…

Dans  l’éducation,  dans  l’entreprise,  dans  les
administrations, dans les partis politiques…

Et  des  menaces  :  si  ce  volontarisme  républicain  ne
fonctionnait pas, il faudrait que la République passe à des
méthodes plus contraignantes encore.

De quoi se plaint-il ? Hollande, Valls, Belkacem, Taubira et
la  nullitude  du  Ministère  du  travail  l’ont  entendu,  ils
appliquent ses préceptes.

Par contre on appréciera son discours en Arabie Saoudite où il
défend l’identité des musulmans. Rien n’est plus dangereux
qu’une identité blessée.  La leur. La nôtre il s’en fiche…
sauf en période électorale.

Mais il sait bien menacer… en l’air.

Ceux qui ont fait le choix du FN on entend leurs inquiétudes mais ils n’auront

aucune réponse de ceux sont les propositions aggraveraient la situation de la



France et mettraient de graves dysfonctionnements dans leur région. (Transcrit
de mémoire).

La France est endettée comme elle ne l’a jamais été, au point
que Valls a fait voter en août une loi permettant aux banques
qui feraient faillite de se payer sur le compte des clients ;
8  millions  de  chômeurs  et  de  pauvres  et  des  milliers  de
clandestins  qui  nous  coûtent  des   centaines  de  millions
d’euros que nous devons emprunter…

La loi protège de moins en moins le droit de propriété et la
sécurité, l’école nivelle par le bas et Belkacem veut nous
obliger à mettre nos enfants dans des lieux où ils seront
minoritaires,  agressés  parce  que  français  et   incapables
d’utiliser un ascenseur social qui a disparu.

Quant aux dysfonctionnements… Si c’est la peur de sortir de
l’Europe ou de l’euro… on en rêve, c’est même notre seule
chance. Si c’est la perspective d’affrontements violents entre
les nôtres et ceux qui veulent nous imposer la charia, nous
préférons cela à une vie de soumission, d’humiliation et de
renoncements.

 


